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MÉTHODECOURSCORRIGÉSEXERCICESVotre ouvrage Prépabac Conforme au dernier programme de Français 1re, ce « Prépabac » vous propose un outil de travail très complet. Sur chaque thème du programme, vous trouverez : un cours structuré, des fiches de méthode, des exercices progressifs suivis d’un sujet de type bac et leurs corrigés détaillés. L’ouvrage comprend également un aide-mémoire détachable. Toutes ces ressources vous permettent d’aborder en confiance vos contrôles durant l’année et de vous préparer efficacement à l’épreuve du bac.Sur le site www.annabac.comL’achat de ce Prépabac vous permet de bénéficier d’un accès GRATUIT1 à toutes les ressources d’annabac.com : résumés audio, fiches de cours, quiz interactifs, sujets d’annales corrigés...1 Selon les conditions précisées sur le site. Mode d’emploiPour profiter de cette offre, rendez-vous sur  www.annabac.com, dans la rubrique « Vous avez acheté un ouvrage Hatier ? ».
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COURSMÉTHODEEXERCICESCORRIGÉS91CHAPITRE1

Du mot  à la phraseLa grammaire est un domaine fondamental des études de français : elle fournit des outils essentiels à l’analyse littéraire et constitue un préalable incontournable pour la maîtrise de l’expression écrite ou orale. Ce premier chapitre a pour fonction de vous aider à identifier les différents sens d’un mot, à repérer un champ lexical pour l’interpréter, à analyser la modalité ou la construction d’une phrase, à étudier le rythme d’un texte en prose ou encore à utiliser les liens logiques à bon escient.I  Le lexiqueA  Les sens d’un mot1. Sens propre et sens ﬁguré Le sens propre est généralement celui que donne l’étymologie, c’est-à-dire l’ori-gine du mot.Le sens propredu mot becest directement hérité de son étymon latin beccus (« bouche cornée et saillante des oiseaux »). Le sens figuréapparaît ensuite,lorsque le mot est employé dans des contextes ou des domaines qui diffèrent de son sens initial.Le mot becdésigne aussi, par analogie de forme, l’extré-mité de certains objets terminés en pointe : un bec ver-seur, un bec de gaz… Un mot qui a plusieurs sens est polysémique. L’ensemble de ses significations,propres et figurées, constitue son champ sémantique.2. Sens dénoté et sens connoté Un mot a un sens dénoté. C’est le sens indiqué par le  dictionnaire, autrement dit la signification objective du mot. C’est le contexte qui permet de déterminer la signification d’un mot polysémique. Certains textes jouent volontairement sur la polysémie : soyez alors attentif à la façon dont les différents sens s’articulent.www.annabac.com
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1010 Ce sens dénoté varie au cours des siècles, s’atténue ou au contraire se renforce.Le verbe étonneravait aue siècle le sens de stupéfier, foudroyer. Il s’est aujourd’hui affaibli et signifie surprendre. Un mot a aussi un sens connoté. Ce dernier englobe toutes les significations implicites que reçoit le mot, en fonctionde la subjectivité de celui qui l’emploie, ainsi que des références ou des valeurs culturelles qui s’y attachent.Le mot feupeut connoter la passion (métaphore des feux amoureux) ou la mort (feu des guerres, incendie).B  Le champ lexical Le champ lexicalregroupedes mots se rapportant à un même domaine. Ces mots ne sont pas nécessairementde même nature grammaticale.Le champ lexical de la peur est constitué de noms tels que frayeurou angoisse, d’adjectifs tels que terroriséou inquiet, de verbes tels que terrifierou craindre. Le champ lexical dérivationnelrelie des mots formés à  partir du même radical, préfixe ou suffixe.Le champ lexical dérivationnel de coiffecomprend des termes comme coiffure, coiffer, décoiffer, recoiffer, coiffeur…C  Les relations sémantiques La synonymieest une relation d’identité sémantique. Deux mots sont syno-nymes lorsqu’ils ont une signification voisine.Regarder et observer sont synonymes. L’hyperonymieest une relation d’inclusion générique.Un mot est l’hyperonyme d’un autre lorsqu’il l’englobe dans une signification plus large.Rose a pour hyperonyme fleur, qui a lui-même pour hyperonyme végétal. L’antonymieest une relation d’opposition. Deux mots sont antonymes lorsqu’ils sont de sens contraires.Chaud et froid sont antonymes. L’homonymierapproche deux mots qui se prononcent ous’écrivent de la même façon, mais qui n’ont pas le même sens dénoté.Porc et port, air et ère sont homonymes.Identifier des connotations est une opération essentielle de l’analyse littéraire : elles permettent de saisir le sens implicite du texte et témoignent de l’univers mental de l’écrivain.Repérer des champs lexicaux est un bon moyen d’identifier le(s) thème(s) d’un texte ;  cela est également  utile pour déterminer  le registre du texte.
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COURSMÉTHODEEXERCICESCORRIGÉS11111II  La phraseA  Modalité1. Modalité déclarative ou assertive C’est la modalité de base de la phrase et la plus couramment employée. D’une tonalité généralement neutre, elle permet d’énoncer un fait. À l’oral, la phrase déclarative est marquée par une intonation montante, suivie d’une intonation descendante. À l’écrit, elle s’achève par un point.2. Modalité interrogative Elle présente l’énoncé comme incertain et permet de poser une question. Il peut s’agir d’une véritable question, qui attend une réponse de l’interlocuteur,ou d’une question rhétorique– encore appelée interrogation oratoire –, qui n’attend pas de réponse et constitue une affirmation déguisée. À l’oral, la phrase interrogative est marquée par une intonation montante.  À l’écrit, elle s’achève par un point d’interrogation.3. Modalité impérative ou jussive Elle cherche à faire réagirl’interlocuteur et permet d’exprimer un ordre ou une défense, de formuler une prière ou une requête. Lorsque l’interlocuteur est pré-sent, elle se caractérise par l’emploi de l’impératif (Viens !) ; s’il est absent, on uti-lise le subjonctif (Qu’il vienne.). À l’oral, la phrase impérative est marquée par une intonation descendante.  À l’écrit, elle s’achève par un point ou un point d’exclamation.4. Modalité exclamative Elle exprime la réaction du locuteur et permet de traduire un sentiment ou une émotion, comme la surprise, l’admiration, le regret, la colère. À l’oral, la phrase exclamative est marquée par une intonation descendante puis montante. À l’écrit, elle s’achève par un point d’exclamation.Tu n’es pas esclave : tu sourirais la mort plutôt que de l’être, et tu veux nous asservir ! Tucrois donc que le Tahitien ne sait pas défendre sa liberté et mourir ? Celui dont tu veux t’emparer comme de la brute, le Tahitien est ton frère. Vous êtes deux enfants de la nature ; quel droit as-tu sur lui qu’il n’ait pas sur toi ?Denis Diderot, Supplément au Voyage de Bougainville (1774).Diderot joue sur différentes modalités pour exprimer l’indignation du vieillard tahitien à l’encontre du navigateur Bougainville.
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1212 La ponctuation Le pointIl indique la fin d’une phrase et marque une pause forte. Il doit être suivi d’une majuscule. Il peut manifester l’abréviation d’un mot : M. pour Monsieur.Le point- virguleC’est une pause intermédiaire entre le point et la virgule. Il peut sépa-rer des propositions indépendantes, mais ne peut marquer la fin de la phrase.La virguleElle marque une pause faible et permet de détacher un mot ou un groupe de mots dans une phrase (apposition, complément circonstanciel).Lorsqu’elle sépare deux mots de même fonction, elle est le moyen privi-légié de la juxtaposition.Les points  de suspensionIls marquent l’interruption lorsqu’ils sont placés au milieu d’une phrase : le locuteur veut se corriger, hésite, cherche le mot juste. En fin de phrase, ils signalent l’inachèvement. Entre parenthèses ou crochets, ils signalent une citation tronquée.Le deux-pointsIl peut sous-entendre un rapport logique (la cause ou la conséquence), annoncer une énumération ou des exemples, ou encore introduire une citation ou des paroles rapportées.Le point d’interrogation et le point d’exclamationIls manifestent la modalité interrogative ou exclamative. En fin de phrase, ils remplacent le point et sont suivis d’une majuscule. Au milieu d’une phrase, ils remplacent la virgule et ne sont pas suivis d’une majuscule.Les  guillemetsIls marquent un changement de niveau énonciatif et manifestent le fait que le locuteur ne reprend pas à son compte les mots qu’ils encadrent. On les utilise en particulier pour effectuer une citation ou rapporter des paroles au discours direct.Les  parenthèsesElles encadrent un élément secondaire qu’elles isolent et détachent du reste de la phrase. Elles permettent d’insérer un commentaire ou une explication.Le tiretEmployé seul, il introduit une réplique dans un dialogue. Répété, il joue un rôle comparable à celui des parenthèses.Z0

0M
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COURSMÉTHODEEXERCICESCORRIGÉS13113B  FormeCertaines phrases ajoutent à l’une de ces modalités une formeparticulière.On distingue la forme négative, la forme emphatique(qui met en relief un élément de la phrase en jouant sur l’ordre des mots ou sur des tournures empha-tiques, comme dans C’est moi qui l’ai fait) et la forme passive (qui met en valeur l’objet ou la personne qui subit l’action, comme dans Il a été formé par les meilleurs maîtres).C  Construction1. La phrase nominalePar opposition à la phrase verbale,la phrase nominale ne comporte aucun verbe. Elle peut même ne comprendre qu’un mot, comme Victoire !2. La phrase simpleElle est composée d’une seule proposition, autrement dit d’un seul verbe conjugué. La phrase simple minimale comprend un sujet et un verbe, comme dans Je viens.3. La phrase complexe Elle est composée de plusieurs propositionset comprend donc plusieurs verbes conjugués. Ces propositions peuvent être liées les unes aux autres de différentes manières. La juxtapositionplace côte à côte des propositions indépendantes, qui sont séparées par une simple pause (généralement matérialisée par une virgule,un point-virgule ou un deux-points). La coordinationrelie des propositions indépendantes à l’aide d’une conjonction de coordination (mais, ou, et, donc, or, ni, car). La subordinationest un lien de dépendance syntaxique :la proposition subordonnée est soumise à une proposi-tion principale, sans laquelle elle ne peut exister.Elle peut dépendre de la totalité de la proposition principale (comme la proposition subordonnée circonstancielle) ou d’une par-tie seulement de la proposition principale (comme la propo-sition subordonnée relativeou complétive). La forme et la modalité se combinent : Ne vous l’avais-je pas dit ? est une phrase interro-négative. C’est en outre une question rhétorique, puisque la réponse est évidente. Une proposition subordonnée ne peut constituer une phrase à elle seule : à l’écrit, veillez à ne pas confondre subordonnée et indépendante. Évitez par exemple de commencer une phrase par Alors que... !
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1414III  Les liens logiquesA  Les connecteurs Les connecteurs sont des mots qui établissentun lien entre deux énoncés– deux propositions,deux phrases,deux paragraphes – en exprimant le rapport qu’ils entretiennent. Ils permettent d’organiser un texteet de lui donner une cohérence. Les connecteurs peuvent être des adverbes, des conjonctions de coordinationou de subordination. La relationqu’exprime un connecteur peut être de différentes natures. –Les connecteurs temporels (alors, après, ensuite…) marquent la succession chronologique. –Les connecteurs spatiaux (ici, là, enhaut, en bas…) struc-turent une description en situant les éléments les uns par rapport aux autres. –Les connecteurs logiquesou argumentatifs (donc, car, mais…)marquent les  articulations d’un raisonnement.B  Les principales relations logiques L’additionajoute un argument ouun exemple qui va dans le même sens que le précédent. La disjonction sépare deux éléments et formule une alternative. La causeexprime l’origine d’une idée ou d’un fait ;elle articule une affirmation et sa preuve. L’hypothèseexplicite la condition à laquelle se vérifie l’idée ou le présupposé sur lequel elle se fonde. La conséquence précise l’effet, la suite logique d’une idée ou d’un fait. Le but explicite la finalité d’une idée ou d’une action, son objectif et sa visée. L’oppositioncritique une idée, introduit une objection, réfute un argumentpar un contre-argument.IV Le rythmePour déterminer le rythmed’une phrase, on comparela  longueur des groupes syntaxiquesqui la composent en  s’appuyant sur le nombre de syllabes qu’ils comportent.Une relation peut exister même sans mot de liaison : le lien peut être sous-entendu par une simple juxtaposition.Identifier le rythme ne suffit pas : il faut déterminer l’effet qu’il provoque, qui dépend le plus souvent du contexte.
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COURSMÉTHODEEXERCICESCORRIGÉS15115Les connecteurs logiquesAdverbesPrépositionsCoordonnantsSubordonnantsAdditionaussi, en outre, également,  de plus,  d’une part…d’autre partoutre,  en plus deetcomme,  ainsi que,  de même que,  outre queDisjonctionseulement,  ne… que,  d’une part…d’autre part, soit… soitsauf,  excepté, hormis,  à l’exclusion deou,  ni… nisoit que… soit que,  non pas que… mais,  sauf queCauseen effetgrâce à,  à cause de, du fait de,  en raison decarparce que,  puisque,  comme,  étant donné queHypothèseen cas de,  à condition desi, au cas où,  selon que,  à supposer que, pourvu queConséquencepar conséquent, c’est pourquoi, ainsi, aussi,  dès lorsassez… pour, au point dedoncde sorte que,  si bien que,  tellement que,  tant que,  au point queButpour, afin de, en vue de,  de peur depour que,  afin que,  de peur queOppositioncependant, en revanche, néanmoins, au contraire, pourtantmalgré, contre,  au contraire de, en dépit demais, oralors que,  bien que,  quoiqueZ0

0M
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1616A  Les rythmes réguliers1. Le rythme binaireIl organise la phraseen deux groupessyntaxiques de longueur à peu près égale et donne une impression d’harmonieou d’équilibre.Nous promettons selon nos espérances, et nous tenons selon nos craintes.La Rochefoucauld, Maximes.Le rythme binaire est ici souligné par la conjonction de coordination « et » et la double antithèse « promettons »  « tenons »,  « nos espérances »  « nos craintes ».2. Le rythme ternaireTrois temps de longueur comparable donnent une impression de complétude.Je n’ai plus rien à apprendre, j’ai marché plus vite qu’un autre, et j’ai fait le tour de la vie.Chateaubriand, Mémoires d’outre-tombe.La séparation en trois groupes syntaxiques similaires est ici marquée par la présence des virgules et la répétition du pronom de première personne.3. L’accumulationElle juxtapose une série de mots ou groupes de motsde longueur à peu près égale, pour donner une impression de foisonnement.Les uns mouraient sans parler, les autres parlaient sans mourir, les uns mou-raient en parlant, les autres parlaient en mourant.Rabelais, Gargantua.L’accumulation et l’alternance « les uns », « les autres » créent ici un effet comique.B  Les rythmes irréguliers1. Le rythme croissantLes groupes syntaxiques sont de plus en plus longs, traduisant une forme d’exal-tation. On parle aussi de cadence majeure.Non, après ce que nous venons de voir, la santé n’est qu’un nom, la vie n’est qu’un songe, la gloire n’est qu’une apparence, les grâces et les plaisirs ne sont qu’un dangereux amusement […].Bossuet, Oraison funèbre de Henriette-Anne d’Angleterre.Le rythme croissant, caractéristique de l’éloquence religieuse, permet ici de rappeler que les moindres détails de l’existence ne sont que vanité au regard de la mort.
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COURSMÉTHODEEXERCICESCORRIGÉS171172. Le rythme décroissantLes groupes syntaxiques sont de moins en moins longs, traduisant une forme de dégradation, voire de déchéance. On parle aussi de cadence mineure.Aux premiers réverbères allumés de la rue du Château, elle tombait d’un rêve sur le pavé.Edmond et Jules de Goncourt, Germinie Lacerteux.Le rythme décroissant d’une partie à l’autre de la phrase (et même à l’intérieur de chaque partie : « Aux premiers réverbères allumés / de la rue du Château, / elle tombait d’un rêve / sur le pavé ») manifeste la déchéance morale du personnage.C  La périodeLa périodedésigne une phrase complexe qui correspond à une unité de sens et, pour l’orateur,à une unité de souffle. Elle se compose d’une phase ascendante, la protase, puis d’une phase descendante, l’apodose.Quelque haut qu’on puisse remonter pour rechercher dans les histoires les exemples des grandes mutations, on trouvera que jusques ici elles sont causées, ou par la mol-lesse, ou par la violence des princes.Bossuet, Oraison funèbre de Henriette de France.La protase (jusqu'à « mutations ») correspond ici à la proposition circonstancielle ;  l’apodose (de « on trouve » à la fin de la phrase) porte l’information essentielle. La signification d’un texte est d’abord portée par le lexique : il faut veiller au sens des mots, à leur éventuelle polysémie, à leur inscription dans un champ lexical particulier. La phrase, par sa modalité et sa forme, contribue à définir la tonalité d’un texte. La façon dont elle est construite donne un rythme propre à ce dernier. Les connecteurs construisent la cohérence générale d’un texte ; ils expli-citent en particulier la logique d’une argumentation.RÉCAPITULONS Particulièrement présente dans les genres de l’éloquence comme le discours,  le sermon ou l’oraison funèbre, la période est caractéristique de la rhétorique classique.
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18Identif ier et commenter un champ lexical Il faut d’abord identiﬁer les champs lexicauxde l’extrait : en fonction de l’objet du texte, on repère les mots qui renvoient à une même réalité.Ces champs lexicaux vous permettent ensuite de déterminer les thèmes du texte, mais surtout la façon dont l’auteur les traite et le sens qu’il leur donne.Le repérage des champs lexicaux vous permet aussi de déﬁnir le registre d’un extrait et, plus largement, de révéler les intentions de l’auteur.LA DÉMARCHEDans Le Ventre de Paris, Zola décrit l’immense marché des Halles à travers les yeux du peintre Claude Lantier.Les salades, les laitues, les scaroles, les chicorées, ouvertes et grasses encore de terreau, montraient leurs cœurs éclatants ; les paquets d’épinards, les paquets d’oseille, les bouquets d’artichauts, les entassements de haricotset de pois, les empilements de romaines, liées d’un brin de paille, chantaienttoute la gamme du vert, de la laque verte des cossesau gros vert des feuilles ; gamme soutenue qui allait en se mourant, jusqu’aux panachuresdes pieds de céleriset des bottes de poireaux. Mais les notes aiguës, ce qui chantait plus haut, c’étaient toujours les taches vives des carottes, les taches pures des navets, semées en quantité prodigieuse le long du marché, l’éclairantdu bariolagede leurs deux couleurs.Émile Zola, Le Ventre de Paris (1873). Cet extrait est construit autour de trois champs lexicaux. À celui des légumes, directement lié à l’objet du texte, s’ajoutent ceux de la couleuret de la musique, qui ont ici une valeur métaphorique.Certains mots relèventde deux champs lexicaux : « gamme » appartient aux vocabulaires de la musique et de la couleur. Ces champs lexicaux révèlent unefocalisation interne : c’est par les yeux d’un peintre que l’on voit ce décor,ce qui explique sa transformation en un véritable tableau par le champ lexical de la couleur. Plus largement, le travail dulexique révèle la dimension esthétiquede la des-cription chez Zola :il ne s’agit pas seulement de donner une image réaliste des Halles,mais de les transformer en spectacle total, tenant à la fois de la peinture et de la musique.1 2 3 4 5 6 L'EXEMPLE COMMENTÉ
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